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CONCLUSIONS DU COLLOQUE D'ASTRONOMIE
DE MAI 1968 A GENEVE

PAR

Margherita HACK

Le but de ce colloque etait d'examiner comment coordonner les programmes
de spectrographie, de Photometrie et de cinematique afin de mieux resoudre les

problemes relatifs ä la structure galactique.
II me semble que ce but a ete pleinement atteint et que les nombreuses

communications que j'ai entendues montrent bien que les trois moyens d'investigation
evoques ci-dessus sont strictement interdependants.

Nous classerons les travaux presentes en trois groupes principaux:

a) Methodes de classification ä deux et ä trois dimensions, basees sur une Photo¬

metrie ä bände etroite, moyenne ou large, et sur la spectrographie, ä faible
dispersion surtout, ä l'aide du prisme-objecfif;

b) Determination de magnitudes absolues et separation en populations differentes,

par des methodes cinematiques, faisant appel aux vitesses radiales et aux mouve-
ments propres;

c) Application des methodes a) et b) ä l'etude de la structure galactique, soit aux
bras spiraux, au disque, au halo et ä des regions particulieres telles qu'amas
stellaires et associations.

Les conclusions atteintes me semblent etre les suivantes:

1° 11 apparait tres important d'obtenir des determinations precises de la composition
chimique et des parametres de structure g, rotation, micro et macro
turbulence) d'un certain nombre d'etoiles brillantes (le Soleil en premier lieu) qui
serviront d'etoiles de reference pour les differents types spectraux, classes de

luminosite et populations stellaires;

2° L'application des methodes de classifications photometriques et spectrographiques
avec une petite dispersion ä ces etoiles permet de mieux comprendre la signification

physique de ces differentes methodes souvent empiriques et fournira un
guide pour la recherche d'autres criteres de signification physique claire. Inver-
sement les methodes photometriques peuvent signaler des objets particuliers que
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Ton etudie alors en detail avec la spectrographie ä grande dispersion. Ces methodes
de classifications peuvent donner des lors des resultats de tres grande precision

pour un grand nombre d'etoiles faibles, que l'on ne peut atteindre avec les spec-

trographes ä grande dispersion. Ceci nous fut demontre par la serie de travaux
accomplis avec la Photometrie en sept couleurs de l'Observatoire de Geneve,

exposes par MM. Golay, Goy et Maeder. 11 y a une dizaine d'annees, on etait
content de pouvoir determiner les deux parametres fondamentaux Teff et lumi-
nosite avec des methodes photometriques. Apres, il devint possible de determiner
un troisieme parametre, estimateurde composition chimique. Les travaux recents
de l'ecole de Geneve nous ont montre comment on peut distinguer aussi des

parametres « fins» de classification, telles la duplicite et la rotation et comment
on peut corriger reffet de l'extinction interstellaire sans eliminer toute autre cause
de dispersion naturelle.

Les methodes de Geneve permettent aussi d'isoler clairement les etoiles Ap et

Am. Par une autre voie, MUe Morguleff est arrivee au meme resultat (communication

privee).
On peut done esperer separer les Ap des Am et non seulement les etoiles par-

ticulieres des etoiles normales, en cherchant des criteres sur la base des resultats
obtenus par la spectrographie ä grande dispersion.

La Photometrie ä bände etroite, analogue ä celle de Strömgren, developpee ä

Lyon, permet en outre de separer, coinme M. Garnier nous l'a montre, les etoiles Be

des autres B en comparant l'intensite de Hx et Hß.
M. Spite a discute les difficultes rencontrees dans la classification des etoiles

de type avance, oil la composition chimique commence ä jouer un röle fondamental.
Seides des analyses quantitatives ont permis de comprendre, par exemple, que
souvent des etoiles classees comme sous-naines etaient en realite des geantes pauvres
en metaux et que la microturbulence peut simuler des effets d'abondance. Par le

grand nombre de parametres intervenant, luminosite, temperature, composition
chimique, microturbulence, il est impossible de faire des classifications significatives
qui ne soient pas fondees sur les mesures quantitatives.

Deux groupes travaillent principalement ä l'etude de la structure de la Galaxie:
l'Observatoire de Marseille avec les observations au prisme objectif et l'Observatoire
de Bale qui utilise la Photometrie en trois couleurs (RGU) de W. Becker.

Les programmes de classification ä partir de spectres ä faible dispersion etablis

pour l'etude de la structure galactique dans son ensemble et dans des regions par-
ticulieres ont ete illustres par M. Azzopardi, de Toulouse, et par Mme Carrozzi,
MUe Laval, Mlle Martin, Mme Rebeirot, Mme Barbier et M. Louise, de Marseille.
Relevons les resultats obtenus par MUe Laval pour le champ galactique de Scorpion I

et la courbe de rotation galactique etablie par Mme Barbier, courbe qui se distingue
d'une faqon appreciable de celle fournie par le modele theorique de M. Schmidt.
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M. Louise a presente une synthese des methodes employees pour l'etude de la

structure galactique: analogie avec les galaxies exterieures les plus proches,
classification et vitesse radiale des etoiles O, B et des nuages H II, etude et classification
des etoiles O ä l'aide de techniques spatiales.

M. Terzan a determine la distance d'amas tres rougis en comparant des amas
situes un peu ä l'exterieur de la Voie Lactee et par lä peu rougis et des amas se

trouvant dans la partie la plus riche en matiere interstellaire. II a compare les avan-

tages des photometries de Becker (RGU) et de Johnson (UBV) et presente un dia-

gramme HR, tres interessant mais difficilement interpretable, de l'amas NGC 2548

et des etoiles du voisinage.
M. Becker et ses collaborateurs ont presente leur domaine de recherche,

recherche, soulignons-le, tres passionnante. M. Becker a montre comment l'etude
des regions H II lui permit de situer trois bras spiraux dans le voisinage du Soleil,
tandis que M. Fenkart a parle des methodes d'etude du halo galactique. Etudiant
la loi de variation de la densite des etoiles dans le halo en fonction de la distance

au Soleil, il a trouve que le gradient de densite peut etre tres different suivant les

directions. Quanta M. Tammann, il a essayed'utiliser les Cepheides pour determiner la

structure des bras spiraux. II remarque les differences trouvees parfois entre la position
des bras obtenue ä l'aide des regions H II et celle obtenue ä l'aide des Cepheides.

En passant aux travaux bases fondamentalement sur la cinematique, M. Jung
a presente une methode de determination des magnitudes absolues ä partir de la
vitesse radiale, des mouvements propres et des indices de couleurs. M. Bonneau
etudie le groupe local, qui est essentiellement constitue d'etoiles O ä B5 et qui est

en expansion. M. Martinet et M. Mayor donnent un exemple d'interdependance
entre cinematique, spectrographie et Photometrie. L'etude des geantes par voie

cinematique (vitesse spatiale, excentricite de l'orbite galactique, vitesse perpendi-
culaire au plan galactique), spectrographique (rapport Fe/H) et photometrique
(position dans les diagrammes couleurs-luminosite) met en evidence l'existence de

zones, dans la region des geantes rouges, du diagramme HR, oü les etoiles possedent
differentes proprietes cinematiques en correlation avec leur äge. II serait tres
interessant d'etudier les spectres ä grande dispersion de quelques-unes de ces geantes

ayant des proprietes cinematiques differentes.
Pour conclure, j'ai souvent entendu dire ces trois derniers jours que les recherches

etaient entravees par manque de donnees d'observation: pour un champ galactique
1'on dispose de vitesses radiales, mais non de magnitudes absolues ou de couleurs;

pour tel autre, ce sont les vitesses radiales qui font defaut, etc. Je voudrais encore

repeter la recommandation, dejä faite hier, de coordonner, autant que possible, les

programmes de recherche et d'uniformiserles methodes de mesure et de classification,
afin que les resultats obtenus par differents investigateurs soient comparables.

Manuscrit re?u le 12 juin 1968.
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